
wur savoir ai, oui ou non, la plaignant 
Urée par 1M cheveux. La chose n'est eue 
ku clair, et aprôs plaidoirie de M- Ader, 
• en tire avec 15 jour» de prison, 85 frai 

î t r* ,J ,*r , l e* ebemmc pur tmule Dtucké, verrier, 
•£ • de m ans. Longtemps on interroge les ammlim 
(?>** _s*v°'r « . oui ou non, la plaignante a été 

uère tirée 
/ , Druclté 

,-urs de prison, 85 francs d'a
mende, bénéficiant de la toi de sursis. 

LA MONTRE DE LA COÙSrNE. — Lavant-der-
pière affaire est celle de Louis Loubry. 18 ans 
lourneuer a Lécluse, qui. le 1er Janvier dernier' 
«n allant présenter ses souhatU cher, sa cotrelne ' 
na a vole sa montre Comme on l'a retrouve por
teur de l'objet, UÎÎM «M difficile de nier. 

En conséquence. Loubry est condamné à un 
mois de prison et aux frais. ^ ^ 

BRUTAL — Enfin, pour clore la séance, la tri
bunal condamne à trois mois de prison le sieur 
Théophile Ablain. 81 ans, sujet bel2e?quY a frappé 
dun coup de bêche Alexandre Sujaidin, àKa-
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BOUCHAIN — Trop d'estomac. — Le 8 mars, 
g ^ ^ " ^ Victor Defline, 58 ans, revanai6t de 
A,JVlB?Uo?ain, ~û l i a connaissance avec François 
brîelj a n a ' e t ** c o mPa8ne d'icelui, Adoux Ga-
*.£ '*^'dimanche, on alla d'estaminet en estaml-

ii* ? r* n e avoue avoir été « un peu gai*. 
il le fut moins quand il s'aperçut que son porte-

monnaie, contenant « francs en belles et loyales 
pièces de cinq francs, avait disparu. 

Ses soupçons se portèrent sur ses nouveaux 
omis, qui protestèrent énergiquement de leur in-

. iiocence. 
Cependant, la gendarmerie ayant intervenu, de

vant la menace d'être fouillée, Gatrrielle sortit • de 
son estomac » un mouchoir dans lequel se trouvait 
Je magot, et que Defline reconnut pour son bien. 

Le porte-monnaie vide fut retrouvé dans le ruis
seau. 
• C.abrielle, déjà condamnée, s'entend infliger six 
mois de prison. Son « homme », trois mois avec 
sursis. 

„vD!Ti^IN' ~T A ton'' réduit - Lemoine Emile 
avait été condamné il y a huit jours, par dcïaui, 
a six mois de prison, pour vols d effets et d'un la-
Pin à diverses personnes. 

Il fiait opposition et le tribunal se contente celte 
fois de deux mois. 

FRESNES. — Chez Casimir. — Casimir d'Anzin 
réclame la condamnation d'un pauvre bougre, 
I-roissart Désiré fcs ans, pour vol de 50 kilos de 
charbon sur le terri de la Compagnie, qui a été 
lésée d environ 50 centimes. 

Huit jours de prison. 
, " A 3 ? " ^ - ~ZJ* toigt de ta Sainte-Vierge. — 
Le 18 juillet 1901, Mme Aud*on Aurore, femme 
puez, revenant de pèlerinage & Bonascours, sa 
laissait tenter sur la roule par des joueurs de bon
ne teau-

Avec des alternatives habilement amenées de 
perte et de gain, elle avait réussi, dit-elle, un coup 
de 20 francs, et déjà elle tendait la main pour re 
prendre son louis, quand le maître du jeu s'enfuit 
par la forêt, la laissant gémir sur ses quarante 
francs, montant de sa perte totale. 

Trois autres bonneteurs furent pris, dont l'un, 
vaneste, saisi dans le bois après une poursuite 
acharnée, fut condamné à un an. 

Le principal inculpé, Ouelton Edouard, 23 ans, 
le fut par défaut, à un an également. 

Actuellement (Juelton purge à la prison de Lille, 
une autre condamnation d'un an et un jour. 

Le tribunal, en considération de sa bonne tenue 
à l'audience, et de la responsabilité encourue par 
la Vierge de Bonsecours, en somme, la plus cou
pable dans l'affaire, inflige seulement à l'inculpé 
dix mois, qui se confondront avec la peine qu'il 
^ubit en ce moment. 

HERGNIES. — Du pam — Joseph Besse, 20 ans 
originaire de Roabuix, a mendié à Hergnies. — 
J?Ix jours de prison. 

SAINT-AMAND. — Us joies de l'hymen. — 
Charles Bernez, 32 ans, pour coups à sa femme, 
avait été condamné à 15 jours de prison, il fait 
opposition. 

L'épouse battue et mal contente vient longue
ment épancher ses douleurs dans le sein des 
Jones. 

Son mari est un coureur, dit-elle, et même, il 
a eu le toupet d'amener arec lui sa concubine, qui 
est là, dans l'auditoire. 

Bernez en dit autant de sa femme qui l'aurait 
quitté sept fois, et serait revenue avec un cadeau 
amoureux dont il souffre encore. 

Pour lui, c'est on pats» saint : on peut prendre 
des renseignements • sur sa poire ». 

Bernez se relire, la « concubine » le suit. La 
légitime veut s'élancer sur sa rivale, et il faut la 
poigne du sympathique huissier, Me Coulon, pour 
empêcher que l'enceinte sacrée de la justice ne 
devienne un champ-clos. 

TRITH-SAINT-LEGER. — Navrant! — J.-Ble 
Poulain, M ans, colporteur intermittent, est infir
me. Pour vivre, il est obligé de mendier de teœp.-
en temps. 

L'ne « bonne soeur », puis la servante du curé, 
ont déclaré a la gendarmerie qu'il avait sollicité 
l'aumône. 

D'ailleurs Poulain ne le nie pas. 
« Faites de moi ce que vous voudrez, guillotinez-

moi, dit-il, si je n'ai pas le droit de manger. • 
La loi veut qu'il sait condamné à 15 jours de 

prison. 
VALENCIENNES. — .Matmsis coucheurs. — Al

bert Tribolet, 35 ans, avait logé à l'auberge La-
teur, rue de Hesques, en compagnie de plusieurs 
Individus, dont Comblin Henri, Et ans. 

Le lendemain matin, Tribolet constata qu'on lui 
avait pris son argent, soit 53 francs. 

rflrnjiiin lut inculpé et par défaut condamné à 
trois mois. 

Par opposition, l'affaire revient, et devant le 
doute effif sélève sur la culpabilité de Camblin. 
le tribunal l'acquitte. 

Ils étaient quatre. . — Ils étaient quatre qui se 
disputaient et voulaient presque se battre, mais 
deux inculpés seulement paraissent, Alphosms 
Strebel. Si ans, boucher, et Caillez Joseph, 35 ans. 
entrepreneur, pour coups réciproques. 

A l'estaminet Gogniaux, faubourg de Paris, la 
boucher Devriès et l'architecte Dautel, se chamail
laient- Caillez Intervint, Strebel y trouva mal. on 
sortit et tout deux se trouvèrent contusionnés, l'un 
à la tète, l'autre au pouce. 

strebel, considéré comme piwocaaénr, attrape 
60 francs avec sursis, Caillez est acquitté. 

W ALLERS. — PI*» d'sspc*. — Espérance De-
clève 19 ans, a parlé à un gendarme, qui venait 
arrêter sa mère, avec quelque vivacité. 

Le gendarme estime qu'en sa personne toute la 
gendarmerie a «té outragée. 

l e Tribunal se range à son avis, mais en rai
son des sentiments a'sffscuon flliale «mç-gnés 
par l'inculpé, le condamne seulement à 50 francs 
l'amende avec sursis. 

TRIBlfflÂL CORRECTIONNEL DE BÉTHUNE 

Audience du t mat» 
LAVENTIE. — Une grave affaire. — Coups *ui-

»ti de vol. — Voilà une affaire qui sort de la 
banalité des délits de chasse ou des glaneurs de 
charbon sur les terris. 

Henri Delelys, 35 ans, marchand de bestiaux 
à Laventle, et sa femme née Amélie Hacherez, 
28 ans, sont inculpés d'avoir attiré le sieur Abel 
pelelys, 36 ans, également marchand de bestiaux, 
dans un guet-apens. en raison de sa qualité de 
créancier des époux sus-nommée. 

Voiet les faits : Le i l septembre dernier. Abel 
Delelys se rendit chez Henri Delelys, pour en
caisser une créance se montant à 2,428 francs. 11 
fut invité à déjeuner et à la fin du repas, après 
une promenade Sans les pâturages de Henri De
lelys, celui-ci et sa femme se ruèrent sur Abel 
Delelys, le frappant avec un couteau et les poings 
puis la femme Henri Delelys lui saisit son parte-
feuille et lui enleva 800 francs. 

Abel Delelys réussit à sortir et on lui remit son 
portefeuille. D'après lui ce n'est pas 800 francs, 
mais 13,500 francs qu'on lui a soustrait sur 29,000 
francs qu'il avait en sa possession. 

M. le procureur de la République fait ressortir 
les contradictions des témoins à décharge et il 
réclame une peine rigoureuse contre des gens 
qui n'ont pas craint dattirer dans un piège un 
créancier que l'on voulait payer en l'assommant 
et en le volant. 

Le tribunal, après une plaidoirie assez habile du 
défenseur, condamne les époux Henri Delelys 
checun à un an de prison. 

CARVIN. — Les mendiqots. — l a société a 
trouvé un remède pour diminuer les mendiants 
qui sollicitaient les passants : elle leur octroie de 
la prison. 

Alfred Delacenserie, 49 ans, sujet belge, pour 
avoir tendu la main, le 25 février, ù Carvin, un 
mois de prison. 

BIJ.I.Y GRENAT. — Un déjeuner à l'osil. — 
Pour avoir bu et mangé alors qu'il n'avait pas 
le sou, le 26 février, chez M. Dupuich, à Bully-
Grenay, François Conat attrape dix jours de 
prison. 

FOUQL'IERES-LEZ-LENS. — Pour r,o centimes. 
— Henri Mercier a été surpris, le 2 mars, pat 
Mme TIncq-Gérard. qui Usât tm estaminet à Fou-
qmères-lez-Leus. au moment où, indiscrètement, 
il palpait la recette. 

Il avait dans les mains, saalgré qu'elles n« 
soient pas enduites de glu, une pièce de 50 cen
times. 

Coût : Deux mois de prison. 
— Violentes. — Orner Denoyelle est inculpé 

devoir, le 10 février, frappé Slavon, artiste dra 
ma tique. 

L'inculpé prétend que Slavon, qui collait des 
affiches, a commencé en lui flanquant son pin-
ceau à colle en travers la figure. 

Cinquante francs d'amende. 
— t/n pauvre diable. — Célestin Nortiez, 26 ans, 

mineur, est poursuivi pour avoir détenu chez lui 
sans autorisation des engins explosifs. 

Le pauvre bougre a eu la maladresse de frappei 
avec rme hache sur des cartouches de dynamite. 
Il se présente la face meurtrie et le bras droit en 
bandeau, dans un état lamentable. 

Six jours de prison avec sursis. 
CAMBRIN. — Pour ouoir ('heure. — Louis Ma

réchal, 19 ans, journalier à Cambrin, a envoyé 
chercher chez un horloger une montre apparte
nant à M. Oéton. 

L'inculpé nie les fais, mais malheureusement 
des témoins dignes de foi prétendent le con
traire. 

Le tribunal le condamne à dix jours de prison. 
AUCHEL. — Toujours la boisson. — Emile Ran-

dour, 80 ans, mineur, faisait la fête, le 4 mars, à 
Auchel. 

Tout aurait été bien si étant dans l'estaminet 
Carpentier, il ne s'élait pas avisé de commencer 
à casser des carreaux. 

Un garde survint et Randour. de plus en plus 
exaspéré, se servit d'expressions à son égard, 
que le vocabulaire parlementaire, pourtant riche 
en cette matière peut-être un peu poissarde, ne 
contient pas encore. 

Cela lui vaut quinze jours de prison et 5 francs 
d'amende. 

CARVIN. — Peu scrupuleux. — Le sieur Victor 
Lemaltre, 40 ans, mineur à Carvin, a reçu de 
Mme Joseph Lotaire, une somme de 15 francs pour 
un_ abonnement. 

Sans craindre que cet argent mal acquis ne 
loi broie les doigta, U a gardé celte somme, l'em
ployant à ses besoins. 

Mme Lotaire a trouvé le procédé un peu excessif, 
elle a porté plainte. 

Lemaltre, quatre mois dé réflexion après les 
15 francs de plaisir. 

AIX-NOULETTE. — Pauvres gens. — La petite 
I.uerbier. 13 ans, à Aix-Noulette. a chapardé une 
somme de 50 francs à Mme veuve Leblond. Elle 
a remis une grande partie de ces 50 francs à sa 
mère, Adèle Caron, 30 ans. 

Le tribunal acquitte Jeanne Lherbier en raison 
de son âge et condamne la mère à deux mois de 
prison avec sursis. 

ANNAY. — Une lessiveuse gui ne lave pas les 
consciences. — Henri Dufour, 31 ans, journalier, 
Charles Dufour, 20 ans, journalier, et Jeanne Mo-
rel, femme Collier, 29 ans, ménagère, sont accusés 
de vol et de recel d'une lessiveuse. 

En outre les frères Dufour sont Inculpés d'avoir 
brisé les volels chez Collier, pour flanquer une 
pile au pauvre maii de Jeanne Moral . 

Henri Dufour est reléguable. et malgré ça U ne 
craint pas d'endosser tout seul la responsabilité 
dés deux faits précités. 

Le tribunal condamne Henri Dufour à quatre 
mois de prison et à la relégation. Charles Dufour. 
quinze jours de prison avec sursis si la femme 
Collier à quarante jours avec sursis. 

HOUCTOTN. '— Deux frères qui s'entendent. — 
Alfred Lambert et René Lambert, demeurant à 
HOuchin. sr*accofàjnt très bien pour de bons ou 
marnais coups à fslre. 

Bs ont enlevé à- Mme Brébion, a, Houchin. une 
paire de souliers et un costume. A Quernes, ils 
ont délicatement soustrait un portemonoaie con
tenant 250 francs. 

René Lambert, quatre mois de prison: et Alfred, 
deux mois de prison avec sursis. 

HBNIN-L1ETARD. — La guerre aux Compa
gnies — La notrmtée Decrolx, femme Dhainaut. 
et sa fille, Berthe Decroix. 13 sas, sont accusés 
d'avoir pris du charbon à la Compagnie des mines 
de Dourges. 

Deux fours de prison par défaut à chacune, à 
la mère comme à la gosse. 

— Quelle heure est-il ? — C'est ce qu'aurait pu 
demander J.-B. LeTebvre, de Fouqulêres-tez-r.ens, 
à Augustin Delacroix, 27 ans, mineur a Hénin-
Liétard. , . 

En effet, celui-ci prontarit de son absence loi 
a soufflé sa montre, le 21 janvier 
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PAimciPEROMT ÀTJ TIRAGE DU LOT 
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126.227 
129.760 
145.454 
279.154 
385.813 

367.425 
409.618 
425.281 
548.956 
551.233 

N. B. — Les porteurs dé osé numéro» dol vent se faire connaîtra avant te 20 mars 1802. 

Numéros sortis en Janvier et inscrits pour le tirage du lot de 1.000 fr. 
144.268 M. I^>irs Benoit, â Liévin. 
147.985 M. Decnmps Philippe, & Mool/gny-

en-Gohelle. 

139.053 M. Boulinguez Ernest, à Haisnes. 
142.252 M. Dernoncourt Jules, n Liévin. 
143.261 M. Valentin, Henri, à Nœux. 

I.irîVlN. — L'amour des chiens. — Florlmond 
Collet, 21 ans, vannier à Liévin. aime la race ca
nine, c'est ce qui l'a incité à enlever un fort beau 
chien à Duruy. 

Pour modéer son affection, deux Jours de prison 
avec sursis et 16 francs d'amende. 

— tjes suites du carnaval. — Etant gai el mas
qué, le dimanche gras, Alfred Baron, Pi ans bou
langer à Liévin, a dansé dans un bal d'une façon 
indécente? C'est toujours l'opinion des agents. 

Ces derniers l'ont prié de sortir, il les a en
voyés promener. 

Six jours de prison avec sursis, 25 francs d'a
mende, 5 francs de contravention, etc. 

MAZINGARBE. — La ruine des houillères. — 
C'est la vérité, les Compagnies sont volées on 
ne peut plus impudemment ? 

Auguste Gauthier. 37 ans, terrassier, a emporté 
deux rallonges, le ? février, a la Compagnie des 
mines dé Béthune. Deux jours de prison. 

RICHEBOliflG-L'AVOUE. —Trop fort /— Pierre 
Quirel. 38 ans, journalier à Richebourg, s'est 
battu dans la nuit du 9 au 10 février avec Emile 
Fermait tel. 

Le désagréable c'est que Quiret a joué du cou
teau. Heureusement 11 n'a fait à Fermontél que 
des blessures légères. 

Quatre Jours de prison avec sursis et 1G francs 
d'amende. 

PAUVRES BETES 
Sous ce titre, nous avons jeudi dernier ouvert 

une tribune judicoire spéciale pour les pauvres 
bougres qui tendent des pièges ou chassent les 
petits oiseaux. Voici la suite : 

Courrières. _ Louis Lebacq, 46 ans, mineur, 
acquitté, faute de preuves. 

Liévin. — Charles Baclet, 27 ans, mineur. 25 fr. 
avec sursis. 

— Alphonse Lefebvre, 28 ans, marchand de 
beurre. 16 francs svec sursis. 

— Alphonse Dambreville, 16 ans, routeur, 16 fr. 
avec sursis. 

Hénin-Liétard. — Abel Barez, 29 ans, mineur, 
et Joseph Délavai, 31 ans, mineur, chacun 16 fr. 
avec sursis. 

Vermelle. — Arnaud I.egrand, 16 ans, journa
lier, té francs avec sursis. 

— ValenUn Delforqc. 19 ans. journalier, et Gus
tave Lalouelte fnn nom prédestiné1. 17 ans. jour
nalier, chacun 16 francs avec sursis. 

Cambrin. — Gustave Coulon. « ans, mineur, 
16 francs d'amende avec sursis. 

La Malmaison. — Victor Hénot, 17 ans, mineur, 
16 francs avec sursis. 

La Bassée. — Charles Delacroix, 24 ans, mineur, 
50 francs d'amende. 

Avchel — Gustave Liévin, 16 ans, manoeuvre, 
16 francs avec sursis. 

Tribune Minière 
SYNDICAT DES MINEURS D» PAS-0E-C1UIS 

SECTION D'ANNCGULLIN 
Une souscription sera faits la qainzalBe prochai

ne en faveur du citoyen Bcchin Prosper. demeu
rant à Anuœullin, malade depuis longtemps avec 
une nosabrsuse fssnUle. 

Nul doute que tous ceux qsa connaissent ce 
vaillant camarade ne se fassent on devoir dé ver
ser leur obole. 

SECTION DE MEL'RCHIN 
L'ne souscription sera faite la quinzaine pro

chaine en faveur du citoyen louis Serrurier, ma 
lade depuis longtemps. Nul doute crue lous ceux 
qui connaissent ce vaillant camarade se feront 
ua dévoir de verser leur obole. 

STRDICIT DES MINEURS DU USSIR Da lZ IN 

REUNIONS SYNDICALES 
TRIEL'-DE-FRESNES. — Samedi 8 mars, à cinq 

heures précises, réunion des mineurs, salon habi
tuel, avec le concours du eUoyen SELLE, conseil
ler général, maire de Dcnain. 

T1IIERS. — Samedi 8 mars, à sept heures du 
soir, réunion des mineurs de Bruay-Thiers, salon 
Delvsllez. avec le concours du cfloyen SELLE. 

Ordre du jour : Questions syndicales et écono
miques. 

Rapports do délégués mineurs 
MINES DE COURRIERES. — Fosse numéro 6. 

— Le 5 mars 1902. a cinq heures du soir, j'ai été 
appelé par l'exploitant afln de constater un acci
dent survenu le même jour, à une heure et demie, 
au nommé Charles Poutraln, âgé de 2<i ans, con
ducteur de chevaux, demeurant à Carvin. 

Cet ouvrier a eu la main droite fortement écra
sée entre le tampon de la première berline de son 
train et un bois de soutènement. 

Cet accident est survenu, a la suite du déraille
ment de eetté Derline. Ainsi que l'ai pu le consta
ter, cette berline n'était plus en état normal : son 
essieu était tordu et par conséquent n'avait plus 
la longueur voulue pour que les rouas tournant 
normalement sur les rails. 

Je conclus donc à la responsabilité de l'exploi
tant. 

Charles BBRTON. 
délégué mineur. 

LES RENTES DES MINEURS 

LEN'S. — l'ne pierre se détachant du toit dans 
une des galeries de la fosse numéro a des minés 
de L»ns, a atteint le mineur Alphonse Douane ù 
li main droite lui faisant une blessure assez grave. 

— Occupé aux travaux du fond, à la fosse nu
méro 1 des mines de Lena, le herscheur Gustave 
Anselln, 14 ans, s'est fbulé le pied en descendant 
un plan incliné. 

DENAIN. — Le nommé Henri Flamme, 29 ans. 
mineur, demeurant à Denain. quartier Jean-Bart. 
88. s>st blessé au genou gauche d'un coup de ha
che, en travaillant a la veine Edouard«-de la fosse 
Renard, à 7U0 mètres. Un repos de 15 jours sera 
nécessaire. 

Chronique des Sports 
LES COURSES DE CHEVAUX 

LES COURSES DE LILLE 
La première réunion de l'Ilropodrome du Bois 

de la Deûle est lixée au lundi 31 mars. 
1-es prix suivants seront courus : 
V Prix des iribuneâ (à réclamer). — 2.000 fr. 

offerîs par la Société des Courses, pour chevaux 
entiers, hongres et juments de trois ans et en-des
sus, à réclamer pour 0.000 francs. 

2" Premier prix de la société sportive d'encoura
gement (Prix spécial. -*- Î.0Û0 fr.- offerts par la 
Société Sportive d'Encouragement, dont 1,6*0 fr. 
au premier et 400 fr. au second, pour chevaux de 
trois ans et au-dessus n'ayant jamais pagné un 
prix de ."i.OOO francs., ni un prix principal de la 
Sociétr Sportive d'Encouragement, ni 8.000 en 
plusieurs prix. 

3- Prix d'ouverture (Handicap!— 3,000 fr. offerts 

Sar la Société d'Encouragement pour faméliora-
on des races de chevaux en France, pour che

vaux de trois ans el au-dessus. 
4* 1er Prix de la Société des Steeple-Chases de 

France (Steepie-Chase militaire 2e série'. — Un 
objet d'art de In valeur de 800 francs, offert par 
fa Société des Steeple-Chases de France, au pre
mier, pour officiers en activité de service, montent 
des chevaux d'armes (chevaux d'officiers ou de 
troupe) inscrits sur las contrôles. 

5' Prix du début au trot monté ou attelé (Inter
national-Handicap * réclamer. — Rendement de 
distance). — 2.000 fr. offerts par la Société des 
Courses pour chevaux entiers, hongres et juments 
figés de quatre ans et au-dessus de toute espèce 
et de tout pays. 

Les Combats de Coqs 
A LILLE 

Le dimanche 9 mars, au Bon Bouillon, 21. place 
Saint-Martin, à Lille, grand combat de coqs con
tre Sonnevllle et Echout. de la Madeleine. 

2 de 3 morts pour 50 francs et parties de plaisir 
à 10 francs. Tous poulets. 

Mise au parc à cinq heures. 
A LENS 

le dimanche 9 mars, t deux heures et demis, 
aura lieu chez M. Lerminianx Joseph, cabaretier, 
8, rue de la Bataille, à Lens. un grand concours 
de coqs. Un coq gagnant 30 francs. La mise sera 
da l t sr.. Las parties ayant versé la mise seront 
cent» •ftiÉUii d* prêteras». «Sa i f l inimi —— 
lu et affiche au parc. 

LE R0RD « PARIS 

Le 9 décembre dernier, l'Association amicale 
des Entants du Nord et du Pas-de-Calais à Paris 
Q organtsé, à l'Opéra-Comlque, une représentation 
composée d'éléments septentrionaux, et dont les 
bénéfices étaient destinés (une somme de s.790 fr. 
a déjà été distribuée) à des œuvres de bienfai
sance. 

Le Comité de celte Association se préoccupe 
actuellement des moyens de réunir, à l'automne 
prochain, très probablement au Petit Palais des 
Champs-Elysées, en une Exposition qui ne peut 
manquer d être fort intéressante, des œuvres d'ar
tistes du Nord et du Pas-de-Calais. 

Deux Comités ont été constitués : 
l'n Cimité d'honneur comprend : MM. Jules 

Breton, Carolus-Duran, Gustave Colia, Mme De-
mont-Breton. MM. Harpignles. Edouard Sain, 
Weerts, Louis-Noël, Dutcrl et Moyaux. 

l e Comité d'organisation se compose de sIM. 
Agnche, Chigot. Comerre, Delacroix, Demont-Bre-
ton, W'ailel. Carlicr. Cordonnier, Gauquié. Robin, 
Marquette, DeturCk, Lcleu, Engrand et Van Dries-
ten. 

M. Lefranc, à Sceaux-Robinsop (Seine), a été 
chargé du secrétariat. 

Mardi a eu lieu, au restaurant Roncerav. boule
vard Montmartre, le U3e dîner de la Betterave 
(Nord et Pai-de Calaisi. L'ne centaine de convives 
y assistaient. 

Le président. M. Bédorez. directeur de l'Ensei
gnement primaire de la Seine, a rappelé la parti
cipation de Gustave Charpentier A l'apothéose de 
Victor Hugo : le compositeur a été acclamé. Puis 
M. Bédorez a fait applaudir les noms des socié
taires compris dans la récente promotion vio
lette. Ajoutons les noms dé ces compatriotes h 
ceux nue nous avons déjà publiés : 

Ol/Wri de r/nsfrurliofi publique . MM. Chigot, 
artiste peintre : Decq. compositeur de musique ; 
Enhart. bibliothécaire à l'Ecole des Beaux Arts ; 
Henri Guillaume, architecte ; Hudelist, sous-direc 

teur du Ménestrel : Mauguiôre, de l'Opéra-Comi-
«tue- ; Quiquet, actuaire ; Robe, conseiller à la Cour 
d'Alger. 

Officiers d'Académie : MM. BeUynck, artiste 
peintre ; Uournay, juge de paix à Sceaux ; Raoul 
Louar, artiste dramatique ; Lesecq, vétérinaire ; 
Sénéchal, conseiller de préfecture ù Melun ; Vic
tor Wallet, rodacleur du Journal de Salnl-Pol 
(Pas-de-Calais;. 

Au concert, qui a suttvi le dîner, ont pris part 
avec succès : Mme Auguez de Montaient, le chan
sonnier Legay. M. Dn'yer et son curieux Mélo-
dion, et le jeune corr»positeur Estyle, dont un 
Hymne à la Flandre, sur des vers d'Achille Se-
gard, est une superbe promesse. 

La soirée s'est terminée par la représentation 
d'une amusante piécette. Monsieur l'Inspecteur, 
jouée par MM. Pont-Artis et Berthon, et dont l'au
teur, notre compatriote Henry Frsrasois, avait 
réservé la primeur à ses camarades de la Bette
rave. 

S i B g 

CHEMIN EE FER OU BORD 

LES FETES DE PAQtMS 
La Compagnie rhi chemin de fer da Nord, à 

1 occasion des fCU?s de- Pùqmes, vient de prendre 
les dispositions suivantes : 

A. — Sous réserve de- : 'observa lion ci-après. 
les coupons de retour des billets d'aller et retour 
individuels 'tarif spécial Ci. V. numéro 2) délivrés 
exceptionnellement ii pai-lir du jeudi » mars 
seront, valables jusqu'au jeudi 10 avril inclusive
ment. 

Observation : Ces billets conserveront la-durée 
de validité diMerminée piar le tarif précité lorsque, 
normalement, elle expi.Tero après le 10 avril. 

B. — Les billets cott?ciils de (œmille pour les 
vacances (tarif sp<Vïial G. Y. numéro 8 Msy pré
sentant des réduction* de 15 à « pour cent sur 
les prix de 2 lvillels simples seront mis en distri
bution pendant la période du jeudi 20 mars inclu3 
au mercredi 9 avril inclusivement. Ils auront une 
durée de validité de tS jours, non compris le jour 
de drpart, à la condition, toutefois, que le retenir 
ait Ucu le vendredi n avril detns la matinée, der
nier délai, et pourvu que l'heure réglementaire du 
acnarl du train de In siation de refour ne soit pas 
fixée après minuit de la fournée du 10. 

Les demandes de ces billets devront être faites 
aux gares deux jours au moins avant celui du 
départ. 

C. — Les billets hebdomadaires de bains de 
mer (tarif spér.ial O. V. numéro 0. chapitre II) pré-
Sentant des réductions de 20 à 44 % sur les prix de 

eux billets simples, délivrés pendant la période 
du jeudi 20 mars au mercredi 9 avril, seront 
valables jusqu'au jeudi to avril inclusivement. 

LA TEMPÉRATURE 
AUJOURD'HUI VBNDmSDT 7 MARS t»Ot (16 

ventf.se an 110 de la République», 66e jour de 
l'année, 77e jour de l'hiver, 27e jour de la lune. 

Lever du soleil à 6 h. »4 ; coucher à 5 h. 50. 
Lever de la lune à 4 h. 49 matin : coucher à 

3 h. 09 soir. 
Aujourd'hui, la durée du jour est en augmen

tation de 4 minutes sur Mer. 
BULLETIN METEOROLOGIQUE 

Résumé des observations météorologiques faites 
à Lille le 6 mars : 

Baromètre à 9 heures du malin ; 70c''1. 
Baisse depuis la veille r. 0""8. 
Températures extrêmes depuis 24 heures : Ml-

nima, — 0"5 à 6 h. du matin ; maxima + 11*5 
Température de l'air : •+ 4'S. 
Etat du ciel : Sans nuages, brames le malin. 
Direction du vent : Snd-Est. 
Temps probable pour aujourd'hui • Ciel assez 

beau, brumes, gelées blanches, un peu froid. 

EN VENTE 
Aux bureaux 

* Réveil da Nord à * f Egalité 
». LAVY 

L'œuvre da MHIerand 
FAITS ET DOCUMENTS 

T* Partie. — Les qussîrons auvrlères. 
II" Partie. — Les Paata» et Télégraphes. 

III* Partie. — La Csmnsree et Plndustrfs. 
TV Partie. — L'Ensela-rtsmerrt taehnierue. 
V Partie. — Les discours da Mlllerand, 

minlstra, «t la procramme da 
aauert-Mandé. 

Quiconque, adversaire ou ami, voudra savoir 
ce qu'a été la oontribntion de MiUeraad, minis
tre, à l'eeuvre économique et sociale de la HT 
République ; quiconque aura souci de fonder 
sur un examen loyal et complet une critique 
favorable ou hostile, trouvera dans ce livre, les 
éléments d'une opinion éclairée et réfléchie. 

Un fort roàne in-t' jfcus de 444 ptgn 
P R I X : 3 f r a n c e 

pis dans DIS boréaux n franco pr h postt. 

m m COMMERCIAL 
et Financier 

COURS DE CLOTURE AU COMPTANT 
BOURSE DE PARIS 

DU 6 MARS 
Cours Cours 

VALEURS du jour précédants Hausse Baisse 

fr. c. fr. c 
3 % 101 «0 101 30 . 1 0 » . 
3 % amortiss. 100 37 100 30 . 0 7 » » 
3 1/8 S. 10190 101 80 » 10 » » 

BOnjRSE DE LILLE 
COURS DU « MARS 

Aniche, 799.— Anzin. 5099. — Brusy, 508, —' 
Campaanac, 1300. — Carvis. Se, 427. - La a i l 
reore, 660. — CtouTrtères, 2Ï37. — Cresphi, 365. 
— Onuchy, 1030. — Dourges, 100e. 230. -• Lens. 
570. — Fîmes. 010. — Uevin, 2200 — Béthune/ 

Ligny aise., 425. — Maries, 30 %, 1650. 35;lo. 
Marry t. pT, '515.. 

'" i, 400. — Vieoigne. 20e, 1005. 
az de Wazemmes, 

Ostricourt, 19ut» — Thrven-
cellea, 4«XT. — Vieoigne. I 

Denain et Anzin, 1063. 
510. 

EN HAUSSE Anrin de 5055 à 5090; Bruay dt 
504 à 50S; InivencieHesr, de 3t9 à 490. 

EN BAISSE : Aniche, de SOO ù 799. Campaonac. 
do 1301 à 1300; Courrières, de 2240 à 2237. Cresptn! 
de 16S à 165; Douchy, de 1040 à 1080; FUnes4ez-
Raches. de 700 à 690; Liévin, de 2210 à 2800, Bé
thune, de 3535 à 3^30; Ligny {anc.L de 427 à 4851 
Marlv t. p., de 525 ù 515; Ostricourt, de 1390 à 13S9Î 
20e Vieoigne, de 1025 à 1005. 

Denain et Anzin, de 1095 à 1033. 
STATIONNAIRES : 5e Carvin à 487- Li~Cle-

rerire à 6»; 100e Dourges, à 230; Maries * % if 
1650; Lens à 570. 

Gaz de Wazemmes à 510. 
COTE DE LA LAINE A ROUBAIX 

Roubaix, s. — On a cOté. ce matin, en Boorsafi 
4 40 mars ; 4 45 o»-ril; 4 45 mai; 4 47 juin; 4 45 Ju» 
let; 4 « août; 4 47 septembre; 4 47 octobre, 4 41 
novembre. 

Affaires enregistrées en Bourse à midi 20,000 
kit. sur mars à 4 45; 5/100 sur septembre à 4 47. 
— Total, 25.000 kil. 

MARCHES OU LA REGION 
MARCHE AUX BESTIAUX DE DOUAI — La 

marché du 5 mars a été assez fourni. Boeufs, Ht-, 
taureaux, 31; vaches, 291 ; total : 417. 

TIRAGE FINANCIER 
CREDIT FONCIER 

Foncières 1SSS 
Le numéro 980,974 gagne 100,000 francs. 
Le numéro 737,915 gagne 25,000 francs. 
Les six numéros suivants gagnent chacun a.OOS 

francs : 
973.802. S74.351, 315.197,135.207, 811.173, 725.171 
Les 45 numéros suivants gagnent chacun l,00t 

francs. 
890.482 9S6.504 366.153 754.001 119.842 308.821 

602.483 954.130 109.512 695.395 «78.971 
591.589 858.678 117.466 416.985 41.243 
206.034 397.464 859.455 218.348 581.301 

901.672 .628.353 790.866 642.991 737.184 964.661! 
394.445 2G7.86C 260,981 458.499 571178 890.888 

35J01 907.385 933.781 621 13S 356.699 

23.569 
415.943 
548.233 

605.007 
907 381.711 60.598 

Foncières i»T» 
Le numéro 913,563 gagne 100,000 francs. 
Le numéro 135389 gagne 100.000 francs. 
Le numéro 698,033 gagne 25.000 francs. 
Les 2 numéros suivants gagnent chacun 10,dDf 

fr. ; 1,227,264 et 1,545,787. 
Les 5 numéros suivants gagnent chacun 5,00» 

francs : 
891.250, 1.316.027 1.432.845, 961.041, 776-0»' 
Les tirages suivants auront lieu le 82 mars . 
Obligations Foncières 1895. — gros lot, 100,001 

francs. 
Obligations communales 1808,— gros lot, lOO.OOn 

francs. 
Ville de Paris 1899. — gros sot 160,000 francs. 

La Source purgative da RUBINAT-LLC 
RAGH est conue appréciée partout, Ces* 
qui explique tes nombreuses substitutions <" 
elle est l'objet et qu'il est facile d'éviter 
exig-eant RUBINAT-LLORACH, 
jaune, écusson rouge. 

« LE G L O B E - T R O T T E R > 
Le Cloaa-Trattar est l'organe moderne desi 

Explorations, des Découvertes, de tontes lest 
Actualités géographiques, aérostatique», etcw 

Dans chaque numéro, le Glatie Tieate» y » . 
blie deux romans instructifs et récréatifs aved 
des concours dotés da prix importants. 

Le Classs-TrsJUar est, en entre, s a 
précieux pour tous les déplacements- H 
nit tous les renseignements pratiques pour les' 

eMrk»n»i,j m imrttjtmÊmÈ^Êm ' 
tionnellexaent, 5 centimes. 

S'adresser St tous les vendeurs du s 
du Nord » et de 1' « Egalité s de KxmbazB-Tesnsf 
coing-. 

m 

VICTOR HUGO 
Posséder l'œuvre complète de Victor Hsfo» 

avoir chez soi tout ce qu'a produit le martre 
dans tous les genres pour le prix minùsnum da 
35 centimes le volume, voilà qui sûrement ten
tera le grand public. La librairie Jules Roufl 
et Cie zuet en vente en jolis volumes ( ro x i 6 | 
rognés (2 volumes par semaine), la pis» gran
de oeuvre du XIX" siècle L'édition comme», 
cera par Notre-Dame de Paris. Mais dès au. 
jourdTiui on peut se psunuei n'imuutlie lequel 
des ouvrages du Maître En vente partoati 
Pour recevoir franco en gare 20 lulususn, en*. 
vover 5 francs en timbres ou mandat, à l'adsnK 
nistration du «Réveil du Nord* et de l'« t'.gasUl 
de Roubaix-Tourcoing t, 44, rue de lsensune) 
Lille. 

Vient de paraître la RftAL DIE M £ R 
ifSUHil 

ie» qcscsatMX. questionnaires 9» documents rayas 
t .\M» les point! du glati: par 1* Usssn oondr-a 
, Mal de Mer (sttge central 82, B' Port-Royal, 

PARIS 1, documents qui qnt élé compulses par le 
Comité. Ces» le résultat de ce uaste referendurt, 
c soat les «nousus d* juéri un trouvés peut 

eux-mêmes par de nombreux trial renti. que coo* 
lien» cet ouvraf|r- Prix 3 francs. 

U'o*. év. Bas o> Mttasaa 

commandite, par <Ms 
que», sur les aiaehlnes . Uat*7P*> 
us. ro* Réansaur, Parts. 

Imprime mai rnisuss nssrwr m 4 a* s 

Par*"»» — 
FEUILLETON DU 8 MARS.— N- M* 

BELLE COUSINE 
CrRAJtD R O M A N 

par 
Georges MALDAGUE, 

DBUXTSMS PARTIE 

m 

le bouton.de cuivre d « « J r ^ < 1 EsnAnim donnait «feees éana ld .^sdTijWfwnt^s. 

Sa? S^Ï^Xi^ZS* 
ta. Jacques Sôrbier*-

Sntrar, nrévenir le conciç 
lui fat rsussnsmdu» tosiB.nt 

enir le conciersje, ruTenir av«c 
a d'ust instant. 

Tou» dé ix soutovè i^t^bŒnme,J*«fJJ^ 

sa^HiTordrè ddlaur ¥ ^ J « Ç ^ e T ^ s 
«u'au vaatfibule intérieur de >* e l ' .o u„". 
l'étssadixnoi sur ui banquette de cuir, 

t toujours 4t»A • » 
Lions dêsesp* 

1 £2«u dg& oouf «ù se trou, s' r net au 1 
y * ^ 1 l e s TOTcef endWlt des quais, abso
lument désert, avait dur* cinq nunutev Otie scène, à 

Un todt mince filet de sang, qu'on aperçut 
seulement lorsqu'il fut étendu sur le doé, 
cosroait le front du pauvre homme. 

A- Qu'on coure ëherener le médecin, dit 
M. Sorbière, encore incliné sur lui, le visasjp 
tout près du sien. . 

n achevait à peine dé donner ce» ordre, 
que les veux du blessé, à moitié fermés, 
s'ouvrirent très grands, étonnés, allant de 
l'une à l'antre de ces figures inconnues qni 
l'entouraient --' '-

Il aperçut, en dernier, eefls d ArtéBBS . 
Et, se soulevant sur son séant, en se ta-
— Eh ! quoi* donc t... Qu'est-ce que fa ' 

eu T... Où sommes-nous, tous les deux T 
Celle-ci rsdondit 
—• Tu a«. manque < 

voiture... tu sais un équipage... Ces coenera 
as i»d||quê d'être éerds* par ]Vne 

de gMUssi» maison, e« ne demande qu'à pié
tiner I* pauvre monde. 

Et agressive, redevenant la fille de car
rier» « « « l e «tait, ht Grande Mi se retourna : 

— Où esnUl ce CoUignon galamne, que je 
lui oolrn son aflaire.. eoneser mon pèse ! . . 

xifoCollignon galonné., n'avait garde de 
paraître, si innocent qu'il fût de 1 occident 
P nrfmuit rntoux sévotr* avant, * quoi s en 
tende: 

— Mais je ne suis pas écrase ie moins du 
monde,. ûi_?« 1»i a f t ,„î , f m * F*****1* sent... je m'en suis allé prenoxe tout& coup 
un billet de parterre... tiens, on dirait que 
j'aldtr sang a« IWnt... pas e^d 'ahoe* , ça 

m» Uii point da mal... C'est égal-., alors, 
wu.ours-usw - - » - - - j ^ votais écrasé. . . „ . 

K- . - . f f ¥ — Je fe cMi9 ! glapit encore sa fille-, JéTai 
^ r f ' n o u Î en , r £ £ ™ V . 1*»M" 'a faute du cocher 

•^ Non, non, jssute-le I interrompit le Valet 
de nied, auwremis, comme son maître, com-
-%e le cc^cléTge/de sa frayeur, et voyant à 

quel monde il avait Aftaire, commençait ù. 
toiser da haut Celle qui parlait ; il n'y a de la 
faute de personne, j'étais sur le siège... c'est 
votre père qui s'est jeté dans les chevaux. 

— T|ens, vous n'irez pasfdire autrement, 
vous, grand feignant.. 

— Grand feignant I 
— Parbleu, c'est peut-être un métrer pour 

un homme, de se faire ballader dans les rues 
en palatine de fourrure et en chapeau A co-

—Ce métter vaut mieux que le Tôtre, TOU... 
- L'injure s'arrêta à moitié sur la bouche du 
valet de pied. 

— Pierre [ venaft dwticuler une voix qn" 
commandait, vous n'allez pas vous disputer 
eornjne un chiffonnier., 

m'rJbiifrt .^rMWf «MB? m f o ^ n s i e T i r r T 
• — rsîs fiai, ArternieT disait Oaéssme, snr 
un ton aussi sec que celui du maître parlant 
au domestique. 

— Nusi je n'ai p4u\ûw. . Il «aurait raan-
qué que Ça, que je porte'ton deuil aussi. 
, — Je te répète de te taire .. C'est la vérité 
qu'on vient de dise» ie mnrrhs,ifl comme n n 
fou. . sans seulement rien regarder... J'au
rais été écrasé qu'il ne faudrait s'en pren
dre & personne. 

— On va allerrfierchef mon médecin, mon 

^ - ' Un méSkcTh ! fit BéHuêneT'qui venait àe 
glisser ses pieds par terre, et qui se mit de
bout... Jtffm rfên de rien" nulle part ; ça 
m'a étourdi, voilà tout 

•- — CU^InSau à p e i ^ e t ^ e e ^ ç A r i e owil« 
déjà pws f un plu «'eau fraîche Tpchîr me la
ver, tout simplement... J'ea a» eu>JWa» d'au-

—^d'oTHz-'aTms de fit # t e T 
— Pas du tout, monsieur, je vous dis que., 

> ne sens rien. 

— C'est une chance... Nulle part, pas de 
contusion, pas de douleur 1 

Berluche se mit & arpenter le vestibule, 
tout en gesticulant des bras. 

— Tenez, vous voyez bien... la neige aura 
adouci la chute, il n'y a que le front qui a 
porté sur quélquapierre.... Ma casquette '?... 
Je ne l'ai pas» perone, au moins . 

— Non, fit le concierge, la voilà. 
Et il la montrait à terre, près du divan, dn 

bout du doigt 
— Vous avez peur de voua 9alir, fit la 

Grande Mi, en se baissant pour la iramass-
ser ; mince 4e sort ! «a se prend pour des 
personnages, les larbins de grande maison. 

M. Sorbière s'adressa encore à Berluche : 
— Varier, mofi arnl, Çonvez-vous monter 

u» étage î . . . Vous trouverez de l'eau fraîche 
dans m o n cabinet de toilette. 

Le sisisste et le valet de pied échangèrent 
nn coup d'èeil consterné. 

Le dernier se hasarda à demander : 
— Monsieur no préfère pas que je le fasse 

entrer à rWBce ? 
— Ou danf la toge ? bégaya le eoncierj?©. 
— PouvezA-ous me suivre T répétait M. 

Sorbière.q ui, très bas, murmura du esté des 
deux autres, hypnotisés : 

— Eh bien, quand ee pauvre diable mon
terait cet escalier ?... Il m'a tait assez peur, 
ie i'ft4tUerais bien à dîner pour le rejnererfj-
de rie rien mfoir... Allez donc, plutôt que de 
rester là comme des bornes, dire à Jean qu'il 
se tranquillise... que son écrasé est en par
lait état 

M i s il passa devant, tandis que la Graade 
Mjk tout à fait adoucie, faSalt : 

— Eh bien, allons, papa, monte, puisque 
monsieur es't si bon de te faire entrer dans 
son appartement particulier... Décidément, 
les maîtres, c'est meilleur que les domestf-

Sf elle aniamli* avant Onesiœe, les Mar

ches de l'eeceJier. 
L'hOtesse du « Rendez-vous des Zigs » était 

pour te moment tout à la surprise que lui 
causait ce luxe, qu'elle remarquait seulement 
et qui l'ébk>uissait 

La lugubre séance de la Morgue, la scène 
rapide de la rue, qui élit pu coûter la vie à 
son pôn», fuyaient de sa mémoire . 

Elle était tout yeux, ne posant pour mon
ter que la pointe de ses souliers imbibés de 
neige, et dans lesquels ses pieds faisaient 
« flic fine sur la moquette moelleuse, cachant 
les degrés. 

Elle ne touchait que très légèrement l'ap-
pui-main garni de peluche d'une teinte effa
cée, de la rampe en vieux boia sculpté, con
tournant cet escalier, modernis*; sans qu'on 
lui eût enlevé »on cachot ancien. 

La muraille., sur la droite, élait couverte 
de vieilles tapisseries, qu'un connaisseur 
eut sans dou'te admirées et qui semblèrent à 
la Grande Mi la seule note discordante. 

Affaire de milieu... 
Mais elle, n'aimait pas, elle , ces person

nages bibliques, se dessinant mal dans la 
lumière voilée des lamr^airaa, aux globes 
mi-opaques, éclairant le vestibule et la 
montée. 

Ce quelle admira, ce tut an premier étage. 
par ajusteurs portes, grandes ouvertes sur 
f antichambre, ce qu'elle put voir dans diffé
rentes p(èee9 : des tentuisefl riches, des meu
bles élégants, pais, aiors tout à son aise, le 
cabinet de toOette. 

Pendant, qne M. Sorbière conduisait lufc-
méme devant une ifrande toilette en marbre 
blane, aux robinets d'argent le pauvre dia
ble que son équiyage manquait écraser, et 
surveillait l'opérertion du lavage de la dechi-
t'ore qu'il avait wn front, s'assurent que 1 e-
pMerrne seulement était en tome, puis deman-

, dant qu'on lui apportât du diacbylum pour 
1 suwliger j'entérine une fut* tes abiutsesm sssa-

tl santés, la maltresse du cocher maraud eu. 
qu'on appelait le Poivrot, restait debout au 
milieu, comme clouée au parquet couvert 
d'un tapis, protégé par des nattes Se Chine 

Cette pièce était grande, servant en même 
temps de salle de bain. 

La baignoire, placée dans un angle, et 
qu'une feuille du paravent brodé d'oiseaux 
au plume j e brillant qui la dissimulait aux 
regards, — écartée tout entière, laissait vi
sible, — était, comme la toilette, en marbre. 

Chaise longue, divan, nsyehé, hautes ar« 
motires à vanneaux formant glaces, murs 
et plafonds» .couverts de nattes comme celles1 

du parquet, un confort, mm profusion d'ob-
jels utiles «t inutiles, que celle qui le*, datait» 
lait n'eût 'jamais reVétCni « «i ailleurs 

Si c'éls.it cela, le cabinet de toilette,, qua 
devait Être le reste, les saluas. . 

Artémie nu* doVHDé quelque chose pour vt« 
sitar l'hlilel cm beat en bas. 

Eue* n'entendait rien de ce trai ea passait 
autour d'elle. 

Elle avait bien assez de regcrdei. > 
La petite voix d'enfant qui soudain emplit 

'rantirharnbre, franchissant la porte que per
sonne ne TèTïnait, n'atteignit pas piaf son 
oreille que les paroles qu'échangeait aveu 
son père, le maître de ceins . 

Artésnie admirait maintenant le fond de 
celte giande chambre, empile d'uere chaleur 
douce, — elle se demandait d'où cela adrtait, 
ne voyant point de feu dans la chambre et 
ne connaissant poiint les c&loriferres, 1— et 
éclairée par des candélabres au gas. 

En se retournant lentement promenant 
maintenant les yeux sar les moirs, elle vit 
sur ce senil, tout interloqué, moet, sa txm-
cbe rose entr'œverte, «h bel épiant blond*, 
en petite robe notre A larges plia drett» ser 
rée par une ceinture de cuir blanc, le 
entouré d'un grand eut de batiste. 
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